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B. TEKST

Convention concerning safety and health in mines

The General of the International Labour Organization,

Having been convened at Geneva by the Governing Body of the Inter-
national Labour Office, and having met in its Eighty-Second Session on
6 June 1995, and

Noting the relevant International Labour Conventions and Recom-
mendations and, in particular, the Abolition of Forced Labour Conven-
tion, 1957; the Radiation Protection Convention and Recommendation,
1960; the Guarding of Machinery Convention and Recommendation,
1963; the Employment Injury Benefits Convention and Recommenda-
tion, 1964; the Minimum Age (Underground Work) Covention and Rec-
ommendation, 1965; the Medical Examination of Young Persons (Un-
derground Work) Convention, 1965; the Working Environment (Air
Pollution, Noise and Vibration) Convention and Recommendation, 1977;
the Occupational Safety and Health Convention and Recommendation,
1981; the Occupational Health Services Convention and Recommenda-
tion, 1985; the Asbestos Convention and Recommendation, 1986; the
Safety and Health in Construction Convention and Recommendation,
1988; the Chemicals Convention and Recommendation, 1990; and the
Prevention of Major Industrial Accidents Convention and Recommenda-
tion, 1993, and

Considering that workers have a need for, and a right to, information,
training and genuine consultation on and participation in the preparation
and implementation of safety and health measures concerning the haz-
ards and risks they face in the mining industry, and

Recognizing that it is desirable to prevent any fatalities, injuries or ill
health affecting workers and members of the public, or damage to the
environment arising from mining operations, and

Having regard to the need for cooperation between the International
Labour Organization, the World Health Organization, the International
Atomic Energy Agency and other relevant institutions and noting the rel-
evant instruments, codes of practice, codes and guidelines issued by
these organizations, and

Having decided upon the adoption of certain proposals with regard to
safety and health in mines, which is the fourth item on the agenda of the
session, and

Having determined that these proposals shall take the form of an inter-
national Convention;
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Convention concernant la sécurité et la santé dans les mines

La Conférence générale de l’Organisation internationale du Travail,

Convoquée à Genève par le Conseil d’administration du Bureau inter-
national du Travail, et s’y étant réunie le 6 juin 1995 en sa quatre-vingt-
deuxième session;

Notant les conventions et recommandations internationales du travail
pertinentes, en particulier la Convention sur l’abolition du travail forcé,
1957; la Convention et la Recommandation sur la protection contre les
radiations, 1960; la Convention et la Recommandation sur la protection
des machines, 1963; la Convention et la Recommandation concernant
les prestations en cas d’accidents du travail et de maladies profession-
nelles, 1964; la Convention et la Recommandation sur l’âge minimum
(travaux souterrains), 1965; la Convention sur l’examen médical des
adolescents (travaux souterrains), 1965; la Convention et la Recomman-
dation sur le milieu de travail (pollution de l’air, bruit et vibrations),
1977; la convention et la recommandation sur la sécurité et la santé des
travailleurs, 1981; la convention et la recommandation sur les services
de santé au travail, 1985; la convention et la recommandation sur
l’amiante, 1986; la convention et la recommandation sur la sécurité et la
santé dans la construction, 1988; la convention et la recommandation sur
les produits chimiques, 1990, ainsi que la convention et la recomman-
dation sur la prévention des accidents industriels majeurs, 1993;

Considérant le besoin et le droit que les travailleurs ont d’être infor-
més, formés et consultés de manière effective, ainsi que de participer à
la préparation et la mise en œuvre de mesures relatives à la sécurité et à
la santé au sujet des dangers et des risques auxquels ils sont exposés
dans l’industrie minière;

Reconnaissant qu’il est souhaitable de prévenir tout accident mortel,
lésion ou atteinte à la santé que pourraient subir les travailleurs ou la
population, ainsi que les dommages à l’environnement, qui pourraient
résulter de l’exploitation minière;

Tenant compte de la nécessité d’une coopération entre l’Organisation
internationale du Travail, l’Organisation mondiale de la santé, l’Agence
internationale de l’énergie atomique et les autres institutions compéten-
tes, et notant les instruments, recueils de directives pratiques, codes et
directives pertinents publiés par ces organisations;

Après avoir décidé d’adopter diverses propositions relatives à la sécu-
rité et à la santé dans les mines, question qui constitue le quatrième point
de l’ordre du jour de la session;

Après avoir décidé que ces propositions prendront la forme d’une
convention internationale,
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adopts this twenty-second day of June of the year one thousand nine
hundred and ninety-five the following Convention, which may be cited
as the Safety and Health in Mines Convention, 1995:

PART I. DEFINITIONS

Article 1

1. For the purpose of this Convention, the term ‘‘mine’’ covers –
a) surface or undergroud sites where the following activities, in par-

ticular, take place:
(i) exploration for minerals, excluding oil and gas, that involves the

mechanical disturbance of the ground;
(ii) extraction of minerals, excluding oil and gas;

(iii) preparation, including crushing, grinding, concentration or wash-
ing of the extracted material; and

b) all machinery, equipment, appliances, plant, buildings and civil
engineering structures used in conjunction with the activities referred to
in a) above.

2. For the purpose of this Convention, the term «employer» means
any physical or legal person who employs one or more workers in a
mine and, as the context requires, the operator, the principal contractor,
contractor or subcontractor.

PART II. SCOPE AND MEANS OF APPLICATION

Article 2

1. This Convention applies to all mines.

2. After consultations with the most representative organizations of
employers and workers concerned, the competent authority of a Mem-
ber which ratifies the Convention:

a) may exclude certain categories of mines from the application of
the Convention, or certain provisions thereof, if the overall protection
afforded at these mines under national law and practice is not inferior to
that which would result from the full application of the provisions of the
Convention;

b) shall, in the case of exclusion of certain categories of mines pur-
suant to clause a) above, make plans for progressively covering all
mines.

3. A Member which ratifies the Convention and avails itself of the
possibility afforded in paragraph 2a) above shall indicate, in its reports
of the application of the Convention submitted under article 22 of the
Construction of the International Labour Organization, any particular
category of mines thus excluded and the reasons for the exclusion.
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adopte, ce vingt-deuxième jour de juin mil neuf cent quatre-vingt
quinze, la convention ci-après, qui sera dénommée Convention sur la
sécurité et la santé dans les mines, 1995.

PARTIE I. DÉFINITIONS

Article 1

1. Aux fins de la présente convention, le terme «mine» comprend:
a) tout site à ciel ouvert ou souterrain où se déroulent notamment les

activités suivantes:
(i) l’exploration de minéraux, à l’exception du pétrole et du gaz, qui

implique une altération mécanique du terrain;
(ii) l’extraction de minéraux, à l’exception du pétrole et du gaz;

(iii) la préparation des matériaux extraits, notamment le concassage, le
broyage, la concentration ou le lavage;

b) l’ensemble des machines, équipements, accessoires, installations,
bâtiments et structures de génie civil utilisés en rapport avec les activités
visées à l’alinéa a) ci-dessus.

2. Aux fins de la présente convention, le terme «employeur» désigne
toute personne physique ou morale qui emploie un ou plusieurs tra-
vailleurs dans une mine, ainsi que, si le contexte l’implique, l’exploitant,
l’entrepreneur principal, l’entrepreneur ou le sous-traitant.

PARTIE II. CHAMP ET MODALITÉS D’APPLICATION

Article 2

1. La présente convention s’applique à toutes les mines.

2. Après consultation avec les organisations les plus représentatives
d’employeurs et de travailleurs intéressées, l’autorité compétente d’un
Membre qui ratifie la convention,

a) pourra exclure certaines catégories de mines de l’application de la
convention ou de certaines de ses dispositions si, dans son ensemble, la
protection accordée en vertu de la législation et de la pratique nationa-
les n’y est pas inférieure à celle qui résulterait de l’application intégrale
des dispositions de la convention;

b) devra, au cas où certaines catégories de mines font l’objet d’exclu-
sions en vertu de l’alinéa a) ci-dessus, établir des plans en vue de cou-
vrir progressivement l’ensemble des mines.

3. Tout Membre qui ratifie la présente convention et se prévaut de la
possibilité offerte au paragraphe 2 a) ci-dessus devra indiquer, dans les
rapports sur l’application de la convention présentés, en vertu de l’arti-
cle 22 de la Constitution de l’Organisation internationale du Travail,
toute catégorie particulière de mines qui a fait l’objet d’une exclusion et
les raisons de cette exclusion.
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Article 3

In the light of national conditions and practice and after consultations
with the most representative organizations of employers and workers
concerned, the Member shall formulate, carry out and periodically re-
view a coherent policy on safety and health in mines, particularly with
regard to the measures to give effect to the provisions on the Conven-
tion.

Article 4

1. The measures for ensuring application of the Convention shall be
prescribed by national laws and regulations.

2. Where appropriate, these national laws and regulations shall be
supplemented by:

a) technical standards, guidelines or codes of practice; or

b) other means of application consistent with national practice, as
identified by the competent authority.

Article 5

1. National laws and regulations pursuant to Article 4, paragraph 1,
shall designate the competent authority that is to monitor and regulate
the various aspects of safety and health in mines.

2. Such national laws and regulations shall provide for:
a) the supervision of safety and health in mines;
b) the inspection of mines by inspectors designated for the purpose

by the competent authority;
c) the procedures for reporting and investigating fatal and serious

accidents, dangerous occurrences and mine disasters, each as defined by
national laws or regulations;

d) the compilation and publication of statistics on accidents, occupa-
tional diseases and dangerous occurrences, each as defined by national
laws or regulations;

e) the power of the competent authority to suspend or restrict min-
ing activities on safety and health grounds until the condition giving rise
to the suspension or restriction has been corrected; and

f) the establishment of effective procedures to ensure the implemen-
tation of the rights of workers and their representatives to be consulted
on matters and to participate in measures relating to safety and health at
the workplace.

3. Such national laws and regulations shall provide that the manufac-
ture, storage, transport and use of explosives and initiating devices at the
mine shall be carried out by or under the direct supervision of compe-
tent and authorized persons.
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Article 3

Le Membre devra, en tenant compte des conditions et de la pratique
nationales, et après consultation avec les organisations les plus représen-
tatives d’employeurs et de travailleurs intéressées, formuler et mettre en
œuvre une politique cohérente en matière de sécurité et de santé dans les
mines et la revoir périodiquement, notamment en ce qui concerne les
mesures donnant effet aux dispositions de la convention.

Article 4

1. Les mesures visant à assurer l’application de la convention devront
être prescrites par la législation nationale.

2. Lorsqu’il y a lieu, cette législation devra être complétée par:

a) des normes techniques, des principes directeurs, des recueils de
directives pratiques; ou

b) par d’autres moyens de mise en œuvre conformes à la pratique
nationale, qui seront identifiés par l’autorité compétente.

Article 5

1. La législation nationale visée à l’article 4, paragraphe 1, devra
désigner l’autorité appelée à surveiller et réglementer les divers aspects
de la sécurité et de la santé dans les mines.

2. Cette législation devra prévoir:
a) la surveillance de la sécurité et de la santé dans les mines;
b) l’inspection des mines par des inspecteurs désignés à cet effet par

l’autorité compétente;
c) les procédures de notification et d’enquête dans les cas d’accidents

mortels ou graves ainsi que de catastrophes minières et d’incidents dan-
gereux tels que définis par ladite législation;

d) l’établissement et la publication des statistiques sur les cas d’acci-
dents, de maladies professionnelles et d’incidents dangereux tels que
définis par ladite législation;

e) le pouvoir de l’autorité compétente de suspendre ou de restrein-
dre, pour des motifs de sécurité et de santé, les activités minières jus-
qu’à ce que les conditions à l’origine de la suspension ou de la restric-
tion soient corrigées;

f) la mise en place de procédures efficaces en vue de donner effet aux
droits des travailleurs et de leurs représentants d’être consultés au sujet
des questions et de participer aux mesures relatives à la sécurité et à la
santé sur le lieu de travail.

3. Cette législation nationale devra prévoir que la fabrication, l’entre-
posage, le transport et l’utilisation d’explosifs et de détonateurs à la
mine devront être effectués par des personnes compétentes et autorisées
ou sous leur surveillance directe.
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4. Such national laws and regulations shall specify:
a) requirements relating to mine rescue, first aid and appropriate

medical facilities;
b) an obligation to provide and maintain adequate self-rescue respi-

ratory devices for workers in underground coal mines and, where nec-
essary, in other underground mines;

c) protective measures to secure abandoned mine workings so as to
eliminate or minimize risks to safety and health;

d) requirements for the safe storage, transportation and disposal of
hazardous substances used in the mining process and waste produced at
the mine; and

e) where appropriate, an obligation to supply sufficient sanitary con-
veniences and facilities to wash, change and eat, and to maintain them
in hygienic condition.

5. Such national laws and regulations shall provide that the employer
in charge of the mine shall ensure that appropriate plans of workings are
prepared before the start of operation and, in the event of any significant
modification, that such plans are brought up to date periodically and kept
available at the mine site.

PART III. PREVENTIVE AND PROTECTIVE MEASURES AT THE MINE

Article 6

a. Responsibilities of employers

In taking preventive and protective measures under this Part of the
Convention, the employer shall assess the risk and deal with it in the
following order of priority:

a) eliminate the risk;
b) control the risk at source;
c) minimize the risk by means that include the design of safe work

systems; and
d) in so far as the risk remains, provide for the use of personal pro-

tective equipment,
having regard to what is reasonable, practicable and feasible, and to

good practice and the exercise of due diligence.

Article 7

Employers shall take all necessary measures to eliminate or minimize
the risks to safety and health in mines under their control, and in par-
ticular:
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4. Cette législation devra établir:
a) les prescriptions à suivre en matière de sauvetage dans les mines,

de premiers soins ainsi que les services médicaux appropriés;
b) l’obligation de fournir des appareils respiratoires de sauvetage

individuel adéquats aux travailleurs dans les mines souterraines de char-
bon et, s’il y a lieu, dans d’autres mines souterraines ainsi que d’entre-
tenir ces appareils;

c) les mesures de protection à appliquer aux travaux miniers aban-
donnés en vue d’éliminer ou de réduire au minimum les risques pour la
sécurité et la santé;

d) les prescriptions visant à assurer, dans des conditions de sécurité
satisfaisantes, le stockage, le transport et l’élimination des substances
dangereuses utilisées dans les travaux miniers ainsi que les résidus pro-
duits à la mine;

e) le cas échéant, l’obligation de fournir et maintenir dans un état
d’hygiène satisfaisant un nombre suffisant d’équipements sanitaires et
d’installations pour se laver, se changer et se nourrir.

5. Cette législation nationale devra prévoir que l’employeur respon-
sable de la mine doit veiller à l’élaboration de plans appropriés des tra-
vaux miniers avant le début des opérations ainsi que lors de toute modi-
fication significative, et à la mise à jour périodique de ces plans qui
devront être tenus à disposition sur le site de la mine.

PARTIE III. MESURES DE PRÉVENTION ET DE PROTECTION DANS LA MINE

Article 6

A. Responsabilités des employeurs

En prenant les mesures de prévention et de protection prévues par
cette partie de la convention, l’employeur devra évaluer les risques et les
traiter selon l’ordre de priorité suivant:

a) éliminer ces risques;
b) les contrôler à la source;
c) les réduire au minimum par divers moyens dont l’élaboration de

méthodes de travail sûres;
d) dans la mesure où ces risques subsistent, prévoir l’utilisation

d’équipements de protection individuelle,
eu égard à ce qui est raisonnable, praticable et réalisable, ainsi qu’à

ce qui est considéré comme de bonne pratique et conforme à la diligence
requise.

Article 7

L’employeur devra être tenu de prendre toutes les mesures nécessai-
res pour éliminer ou réduire au minimum les risques pour la sécurité et
la santé que présentent les mines sous son autorité, et en particulier:

9 6



a) ensure that the mine is designed, constructed and provided with
electrical, mechanical and other equipment, including a communication
system, to provide conditions for safe operation and a healthy working
environment;

b) ensure that the mine is commissioned, operated, maintained and
decommissioned in such a way that workers can perform the work
assigned to them without endangering their safety and health of that of
other persons;

c) take steps to maintain the stability of the ground in areas to which
persons have access in the context of their work;

d) whenever practicable, provide, from every underground work-
place, two exits, each of which is connected to separate means of egress
to the surface;

e) ensure the monitoring, assessment and regular inspection of the
working environment to identify the various hazards to which the work-
ers may be exposed and to assess their level of exposure;

f) ensure adequate ventilation for all underground workings to which
access is permitted;

g) in respect of zones susceptible to particular hazards, draw up and
implement an operating plan and procedures to ensure a safe system of
work and the protection of workers;

h) take measures and precautions appropriate to the nature of a mine
operation to prevent, detect and combat the start and spread of fires and
explosions; and

i) ensure that when there is serious danger to the safety and health
of workers, operations are stopped and workers are evacuated to a safe
location.

Article 8

The employer shall prepare an emergency response plan, specific to
each mine, for reasonably foreseeable industrial and natural disasters.

Article 9

Where workers are exposed to physical, chemical or biological haz-
ards, the employer shall:

a) inform the workers, in a comprehensible manner, of the hazards
associated with their work, the health risks involved and relevant pre-
ventive and protective measures;

b) take appropriate measures to eliminate or minimize the risks
resulting from exposure to those hazards;

c) where adequate protection against risk of accident or injury to
health including exposure to adverse conditions cannot be ensured by
other means, provide and maintain at no cost to the worker suitable pro-
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a) veiller à ce que la mine soit conçue, construite et pourvue d’un
équipement électrique, mécanique et autre, y compris un système de
communication, de manière que les conditions nécessaires à la sécurité
de son exploitation ainsi qu’un milieu de travail salubre soient assurés;

b) veiller à ce que la mine soit mise en service, exploitée, entretenue
et déclassée de façon telle que les travailleurs puissent exécuter les
tâches qui leur sont assignées sans danger pour leur sécurité et leur santé
ou celles d’autres personnes;

c) prendre des dispositions pour maintenir la stabilité du terrain dans
les zones auxquelles les personnes ont accès à l’occasion de leur travail;

d) chaque fois que cela est réalisable, prévoir, à partir de tout lieu de
travail souterrain, deux issues dont chacune débouche sur une voie
séparée menant au jour;

e) assurer le contrôle, l’évaluation et l’inspection périodique du mi-
lieu de travail afin d’identifier les divers dangers auxquels les tra-
vailleurs peuvent être exposés et d’évaluer le degré de cette exposition;

f) assurer une ventilation adéquate de tous les travaux souterrains
auxquels l’accès est autorisé;

g) pour les zones exposées à des risques particuliers, élaborer et
appliquer un plan d’exploitation et des procédures de nature à garantir
la sécurité du système de travail et la protection des travailleurs;

h) prendre des mesures et des précautions adaptées au type d’exploi-
tation minière afin de prévenir, de détecter et de combattre le déclenche-
ment et la propagation d’incendies et d’explosions;

i) faire en sorte que les activités soient arrêtées et les travailleurs
évacués vers un lieu sûr, lorsque la sécurité et la santé des travailleurs
sont gravement menacées.

Article 8

L’employeur devra, pour chaque mine, préparer un plan d’action
d’urgence spécifique en vue de faire face aux catastrophes industrielles
et naturelles raisonnablement prévisibles.

Article 9

Lorsque des travailleurs sont exposés à des dangers d’ordre physique,
chimique ou biologique, l’employeur sera tenu de:

a) tenir les travailleurs informés, d’une manière intelligible, des dan-
gers que présente leur travail, des risques qu’il comporte pour leur santé
et des mesures de prévention et de protection applicables;

b) prendre des mesures appropriées afin d’éliminer ou de réduire au
minimum les risques résultant de cette exposition;

c) lorsque la protection adéquate contre les risques d’accident ou
d’atteinte à la santé, et notamment contre l’exposition à des conditions
nuisibles, ne peut être assurée par d’autres moyens, fournir et entretenir,
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tective equipment, clothing as necessary and other facilities defined by
national laws or regulations; and

d) provide workers who have suffered from an injury or illness at the
workplace with first aid, appropriate transportation from the workplace
and access to appropriate medical facilities.

Article 10

The employer shall ensure that:
a) adequate training and retraining programmes and comprehensible

instructions are provided for workers, at no cost to them, on safety and
health matters as well as on the work assigned;

b) in accordance with national laws and regulations, adequate super-
vision and control and provided on each shift to secure the safe opera-
tion of the mine;

c) a system is established so that the names of all persons who are
underground can be accurately known at any time, as well as their prob-
able location;

d) all accidents and dangerous occurrences, as defined by national
laws or regulations, are investigated and appropriate remedial action is
taken; and

c) a report, as specified by national laws and regulations, is made to
the competent authority on accidents and dangerous occurrences.

Article 11

On the basis of general principles of occupational health and in
accordance with national laws and regulations, the employer shall ensure
the provision of regular health surveillance of workers exposed to occu-
pational health hazards specific to mining.

Article 12

Whenever two or more employers undertake activities at the same
mine, the employer in charge of the mine shall coordinate the implemen-
tation of all measures concerning the safety and health of workers and
shall be held primarily responsible for the safety of the operations. This
shall not relieve individual employers from responsibility for the imple-
mentation of all measures concerning the safety and health of their
workers.

Article 13

b. Rights and duties of workers and their representatives

1. Under the national laws and regulations referred to in Article 4,
workers shall have the following rights:
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sans frais pour les travailleurs, des vêtements appropriés aux besoins
ainsi que des équipements et autres dispositifs de protection définis par
la législation nationale; et

d) assurer aux travailleurs qui ont souffert d’une lésion ou d’une
maladie sur le lieu de travail les premiers soins, des moyens adéquats de
transport à partir du lieu de travail ainsi que l’accès à des services médi-
caux appropriés.

Article 10

L’employeur devra veiller à ce que:
a) les travailleurs reçoivent, sans frais pour eux, une formation et un

recyclage adéquats ainsi que des instructions intelligibles relatives à la
sécurité et à la santé ainsi qu’aux tâches qui leur sont assignées;

b) conformément à la législation nationale, une surveillance et un
contrôle adéquats soient exercés sur chaque équipe afin qu’en cas de tra-
vail posté l’exploitation de la mine se déroule dans des conditions de
sécurité;

c) un système soit mis en place afin que puissent être connus avec
précision, à tout moment, les noms de toutes les personnes qui se trou-
vent au fond ainsi que leur localisation probable;

d) tous les accidents et incidents dangereux, tels que définis par la
législation nationale, fassent l’objet d’une enquête, et que des mesures
appropriées soient prises pour y remédier; et

e) un rapport sur les accidents et incidents dangereux soit établi
conformément à la législation nationale à l’intention de l’autorité com-
pétente.

Article 11

L’employeur devra s’assurer qu’une surveillance médicale régulière
portant sur les travailleurs exposés à des risques professionnels propres
aux activités minières est exercée selon les principes généraux de la
médecine du travail et conformément à la législation nationale.

Article 12

Lorsque deux ou plusieurs employeurs se livrent à des activités dans
la même mine, l’employeur responsable de la mine devra coordonner
l’exécution de toutes les mesures relatives à la sécurité et à la santé des
travailleurs et être tenu pour premier responsable de la sécurité des opé-
rations sans que les employeurs individuels se trouvent exonérés de leur
responsabilité propre en ce qui concerne la mise en œuvre de toutes les
mesures relatives à la sécurité et à la santé de leurs travailleurs.

Article 13

B. Droits et obligations des travailleurs et de leurs délégués

1. La législation nationale visée à l’article 4 devra reconnaı̂tre aux
travailleurs le droit:
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a) to report accidents, dangerous occurrences and hazards to the
employer and to the competent authority;

b) to request and obtain, where there is cause for concern on safety
and health grounds, inspections and investigations to be conducted by
the employer and by the competent authority;

c) to know and be informed of workplace hazards that may effect
their safety or health;

d) to obtain information, relevant to their safety or health, held by the
employer or the competent authority;

e) to remove themselves from any location at the mine when circum-
stances arise which appear, with reasonable justification, to pose a seri-
ous danger to their safety or health; and

f) to collectively select safety and health representatives.

2. The safety and health representatives referred to in paragraph 1 f)
above shall, in accordance with national laws and regulations, have the
following rights:

a) to represent workers on all aspects of workplace safety and health,
including where applicable, the exercise of the rights provided in para-
graph 1 above;

b) to:
(i) participate in inspections and investigations conducted by the

employer and by the competent authority at the workplace; and
(ii) monitor and investigate safety and health matters;

c) to have recourse to advisers and independent experts;
d) to consult with the employer in a timely fashion on safety and

health matters, including policies and procedures;

e) to consult with the competent authority; and
f) to receive, relevant to the area for which they have been selected,

notice of accidents and dangerous occurrences.

3. Procedures for the exercise of the rights referred to in paragraphs
1 and 2 above shall be specified:

a) by national laws and regulations; and
b) through consultations between employers and workers and their

respresentatives.

4. National laws and regulations shall ensure that the rights referred
to in paragraphs 1 and 2 above can be exercised without discrimination
or retaliation.

Article 14

Under national laws and regulations, workers shall have the duty, in
accordance with their training:

a) to comply with prescribed safety and health measures;
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a) de signaler les accidents, les incidents dangereux et les dangers à
l’employeur et à l’autorité compétente;

b) de demander et obtenir que des inspections et des enquêtes soient
menées par l’employeur et l’autorité compétente lorsqu’il existe un
motif de préoccupation touchant à la sécurité et la santé; et

c) de connaı̂tre les dangers au lieu de travail susceptibles de nuire à
leur sécurité ou à leur santé et d’en être informés;

d) d’obtenir les informations en possession de l’employeur ou de
l’autorité compétente relatives à leur sécurité ou à leur santé;

e) de s’écarter de tout endroit dans la mine lorsqu’il y a des motifs
raisonnables de penser qu’il existe une situation présentant un danger
sérieux pour leur sécurité ou leur santé; et

f) de choisir collectivement des délégués à la sécurité et à la santé.

2. Les délégués de travailleurs à la sécurité et à la santé visés au para-
graphe 1f) ci-dessus devront se voir reconnaı̂tre, conformément à la
législation nationale, le droit:

a) de représenter les travailleurs pour tout ce qui touche à la sécurité
et à la santé sur le lieu de travail, y compris selon le cas d’exercer les
droits mentionnés au paragraphe 1 ci-dessus;

b) de:
(i) participer aux inspections et aux enquêtes qui sont menées par

l’employeur et par l’autorité compétente sur le lieu de travail;
(ii) procéder à une surveillance et à des enquêtes relatives à la sécu-

rité et la santé;
c) de faire appel à des conseillers et à des experts indépendants;
d) de tenir en temps opportun des consultations avec l’employeur au

sujet des questions relatives à la sécurité et à la santé, y compris les poli-
tiques et procédures en la matière’;

e) de tenir des consultations avec l’autorité compétente; et
f) de recevoir notification des accidents ainsi que des incidents dan-

gereux, intéressant le secteur pour lequel ils ont été sélectionnés.

3. Les procédures relatives à l’exercice des droits visés aux paragra-
phes 1 et 2 ci-dessus seront précisées:

a) par la législation nationale, ainsi que
b) par le biais des consultations entre les employeurs et les tra-

vailleurs et leurs représentants.

4. La législation nationale devra faire en sorte que les droits visés aux
paragraphes 1 et 2 ci-dessus puissent être exercés sans discrimination ni
représailles.

Article 14

La législation nationale devra prévoir que, suivant leur formation, les
travailleurs soient soumis à l’obligation:

a) de se conformer aux mesures prescrites en matière de sécurité et
de santé;
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b) to take reasonable care for their own safety and health and that of
other persons who may be affected by their acts or omissions at work,
including the proper care and use of protective clothing, facilities and
equipment placed at their disposal for this purpose;

c) to report forthwith to thier immediate supervisor any situation
which they believe could present a risk to their safety or health or that
of other persons, and which they cannot properly deal with themselves;
and

d) to cooperate with the employer to permit compliance with the
duties and responsibilities placed on the employer pursuant to the Con-
vention.

Article 15

C. Cooperation

Measures shall be taken, in accordance with national laws and regu-
lations, to encourage cooperation between employers and workers and
their representatives to promote safety and health in mines.

PART IV. IMPLEMENTATION

Article 16

The Member shall:
a) take all necessary measures, including the provision of appropri-

ate penalties and corrective measures, to ensure the effective enforce-
ment of the provisions of the Convention; and

b) provide appropriate inspection services to supervise the applica-
tion of the measures to be taken in pursuance of the Convention and pro-
vide these services with the resources necessary for the accomplishment
of their tasks.

PART V. FINAL PROVISIONS

Article 17

The formal ratifications of this Convention shall be communicated to
the Director-General of the International Labour Office for registration.

Article 18

1. This Convention shall be binding only upon those Members of the
International Labour Organization whose ratifications have been regis-
tered with the Director-General of the International Labour Office.
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b) de prendre raisonnablement soin de leur propre sécurité et de leur
propre santé ainsi que de celles d’autres personnes susceptibles d’être
affectées par leurs actes ou leurs omissions au travail, y compris en uti-
lisant correctement les moyens, vêtements de protection et équipements
mis à leur disposition à cet effet et veillant à en prendre soin;

c) de signaler immédiatement à leur supérieur direct toute situation
pouvant à leur avis présenter un risque pour leur sécurité ou leur santé
ou celles d’autres personnes et à laquelle ils ne sont pas eux-mêmes en
mesure de faire face convenablement;

d) de coopérer avec l’employeur afin de faire en sorte que les obli-
gations et responsabilités qui sont à la charge de ce dernier en vertu de
la convention soient respectées.

Article 15

C. Coopération

Des mesures devront être prises, conformément à la législation natio-
nale, pour encourager la coopération entre les employeurs et les tra-
vailleurs et leurs représentants en vue de promouvoir la sécurité et la
santé dans les mines.

PARTIE IV. APPLICATION

Article 16

Le Membre devra:
a) adopter toutes les mesures nécessaires, y compris les sanctions et

les mesures correctives appropriées, afin d’assurer l’application effective
des dispositions de la convention; et

b) mettre en place des services d’inspection appropriés afin de contrô-
ler l’application des mesures à prendre conformément à la convention,
et doter ces services des ressources nécessaires pour l’accomplissement
de leurs tâches.

PARTIE V. DISPOSITIONS FINALES

Article 17

Les ratifications formelles de la présente convention seront communi-
quées au Directeur général du Bureau international du Travail et par lui
enregistrées.

Article 18

1. La présente convention ne liera que les Membres de l’Organisation
internationale du Travail dont la ratification aura été enregistrée par le
Directeur général du Bureau international du Travail.

17 6



2. It shall come into force 12 months after the date on which the rati-
fications of two Members have been registered with the Director-General.

3. Thereafter, this Convention shall come into force for any Member
12 months after the date on which its ratification has been registered.

Article 19

1. A Member which has ratified this Convention may denounce if
after the expiration of ten years from the date on which the Convention
first comes into force, by an act communicated to the Director-General
of the International Labour Office for registration. Such denunciation
shall not take effect until one year after the date on which it is regis-
tered.

2. Each Member which has ratified this Convention and which does
not, within the year following of the period of ten years mentioned in
the preceding paragraph, exercise the right of denunciation provided for
in this Article, will be bound for another period of ten years and, there-
after, may denounce this Convention at the expiration of each period of
ten years under the terms provided for in this Article.

Article 20

1. The Director-General of the International Labour Office shall no-
tify all Members of the International Labour Organization of the regis-
tration of all ratifications and denunciations communicated by the Mem-
bers of the Organization.

2. When notifying the Members of the Organization of the registra-
tion of the second ratification, the Director-General shall draw the atten-
tion of the Members of the Organization to the date upon which the Con-
vention shall come into force.

Article 21

The Director-General of the International Labour Office shall commu-
nicate to the Secretary-General of the United Nations, for registration in
accordance with article 102 of the Charter of the United Nations, full
particulars of all ratifications and acts of denunciation registered by the
Director-General in accordance with the provisions of the preceding
Articles.

Article 22

At such times as it may consider necessary, the Governing Body of
the International Labour Office shall present to the General Conference
a report on the working of this Convention and shall examine the desir-
ability of placing on the agenda of the Conference the question of its
revision in whole or in part.
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2. Elle entrera en vigueur douze mois après que les ratifications de
deux Membres auront été enregistrées par le Directeur général.

3. Par la suite, cette convention entrera en vigueur pour chaque Mem-
bre douze mois après la date où sa ratification aura été enregistrée.

Article 19

1. Tout Membre ayant ratifié la présente convention peut la dénoncer
à l’expiration d’une période de dix années après la date de la mise en
vigueur initiale de la convention, par un acte communiqué au Directeur
général du Bureau international du Travail et par lui enregistré. La
dénonciation ne prendra effet qu’une année après avoir été enregistrée.

2. Tout Membre ayant ratifié la présente convention qui, dans le délai
d’une année après l’expiration de la période de dix années mentionnée
au paragraphe précédent, ne fera pas usage de la faculté de dénonciation
prévue par le présent article sera lié pour une nouvelle période de dix
années et, par la suite, pourra dénoncer la présente convention à l’expi-
ration de chaque période de dix années dans les conditions prévues au
présent article.

Article 20

1. Le Directeur général du Bureau international du Travail notifiera à
tous les Membres de l’Organisation internationale du Travail l’enregis-
trement de toutes les ratifications et dénonciations qui lui seront com-
muniquées par les Membres de l’Organisation.

2. En notifiant aux Membres de l’Organisation l’enregistrement de la
deuxième ratification qui lui aura été communiquée, le Directeur géné-
ral appellera l’attention des Membres de l’Organisation sur la date à
laquelle la présente convention entrera en vigueur.

Article 21

Le Directeur général du Bureau international du Travail communi-
quera au Secrétaire général des Nations Unies, aux fins d’enregistre-
ment, conformément à l’article 102 de la Charte des Nations Unies, des
renseignements complets au sujet de toutes ratifications et de tous actes
de dénonciation qu’il aura enregistrés conformément aux articles précé-
dents.

Articles 22

Chaque fois qu’il le jugera nécessaire, le Conseil d’administration du
Bureau international du Travail présentera à la Conférence générale un
rapport sur l’application de la présente convention et examinera s’il y a
lieu d’inscrire à l’ordre du jour de la Conférence la question de sa révi-
sion totale ou partielle.
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Article 23

1. Should the Conference adopt a new Convention revising this Con-
vention in whole or in part, then, unless the new Convention otherwise
provides –

a) the ratification by a Member of the new revising Convention shall
ipso jure involve the immediate denunciation of this Convention, not-
withstanding the provisions of Article 19 above, if and when the new
revising Convention shall have come into force;

b) as from the date when the new revising Convention comes into
force, this Convention shall cease to be open to ratification by the Mem-
bers.

2. This Convention shall in any case remain in force in its actual form
and content for those Members which have ratified it but have not rati-
fied the revising Convention.

Article 24

The English and French versions of the text of this Convention are
equally authoritative.

The foregoing is the authentic text of the Convention duly adopted by
the General Conference of the International Labour Organization during
its Eighty-second Session which was held at Geneva and declared closed
the twenty-second day of June 1995.

IN FAITH WHEREOF we have appended our signatures this twenty-
third day of June 1995.

The President of The Conference

(sd.) F. ROSALES ARGU}ELLO

The Director-General of the International Labour Offıce

(sd.) M. HANSENNE
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Article 23

1. Au cas où la Conférence adopterait une nouvelle convention por-
tant révision totale ou partielle de la présente convention, et à moins que
la nouvelle convention ne dispose autrement:

a) la ratification par un Membre de la nouvelle convention portant
révision entraı̂nerait de plein droit, nonobstant l’article 19 ci-dessus,
dénonciation immédiate de la présente convention, sous réserve que la
nouvelle convention portant révision soit entrée en vigueur;

b) à partir de la date de l’entrée en vigueur de la nouvelle conven-
tion portant révision, le présente convention cesserait d’être ouverte à la
ratification des Membres.

2. La présente convention demeurerait en tout cas en vigueur dans sa
forme et teneur pour les Membres qui l’auraient ratifiée et qui ne rati-
fieraient pas la convention portant révision.

Article 24

Les versions française et anglaise du texte de la présente convention
font également foi.

Le texte qui précède est le texte authentique de la convention dûment
adoptée par la Conférence générale de l’Organisation internationale du
Travail dans sa quatre-vingt-deuxième session qui s’est tenue à Genève
et qui a été déclarée close le 22 juin 1995.

EN FOI DE QUOI ont apposé leurs signatures, ce vingt-troisième jour
de juin 1995:

Le Président de la Conférence,

(s.) F. ROSALES ARGÜELLO

Le Directeur général du Bureau international du Travail,

(s.) M. HANSENNE
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D. PARLEMENT

Het Verdrag behoeft ingevolge artikel 91 van de Grondwet de goed-
keuring der Staten-Generaal, alvorens het Koninkrijk aan het Verdrag
kan worden gebonden.

E. BEKRACHTIGING

Bekrachtiging van het Verdrag is voorzien in artikel 17.

G. INWERKINGTREDING

De bepalingen van het Verdrag zullen ingevolge artikel 18, tweede lid,
in werking treden twaalf maanden na de datum waarop twee Leden hun
akten van bekrachtiging hebben nedergelegd.

J. GEGEVENS

Van het op 28 juni 1919 te Versailles tot stand gekomen Statuut van
de Internationale Arbeidsorganisatie zijn tekst en vertaling, zoals gewij-
zigd tot en met de wijziging van 1972, geplaatst in Trb. 1975, 102; zie
ook, laatstelijk, Trb. 1987, 53.

Van het op 26 juni 1945 te San Francisco tot stand gekomen Hand-
vest van de Verenigde Naties, naar welk Handvest in artikel 21 van het
onderhavige Verdrag wordt verwezen, zijn de Engelse en de Franse
tekst, zoals gewijzigd, geplaatst in Trb. 1979, 37 en is de herziene ver-
taling geplaatst in Trb. 1987, 113; zie ook, laatstelijk, Trb. 1994, 277.

Van het op 25 juni 1957 te Genève tot stand gekomen Verdrag Nr. 105
betreffende de afschaffing van gedwongen arbeid, 1957, naar welk Ver-
drag in de preambule tot het onderhavige Verdrag wordt verwezen, zijn
tekst en vertaling geplaatst in Trb. 1957, 210; zie ook, laatstelijk,
Trb. 1969, 196.

Van het op 22 juni 1960 te Genève tot stand gekomen Verdrag Nr. 115
betreffende de beveiliging van werknemers tegen ioniserende stralen,
naar welk Verdrag in de preambule tot het onderhavige Verdrag wordt
verwezen, is de tekst geplaatst in Trb. 1962, 45 en is de vertaling
geplaatst in Trb. 1966, 172; zie ook, laatstelijk Trb. 1969, 197. Van de
op dezelfde datum en plaats tot stand gekomen gelijknamige Aanbeve-
ling 114, naar welke Aanbeveling in de preambule tot het onderhavige
Verdrag wordt verwezen, zijn tekst en vertaling geplaatst in rubriek J
van Trb. 1966, 139.

Van het op 25 juni 1963 te Genève tot stand gekomen Verdrag Nr. 119
betreffende de beveiliging van machines, naar welk Verdrag in de pream-
bule tot het onderhavige Verdrag wordt verwezen, is de tekst geplaatst
in Trb. 1964, 9 en de vertaling in Trb. 1965, 179. Van de op dezelfde
datum en plaats tot stand gekomen gelijknamige Aanbeveling 118, naar
welke Aanbeveling in de preambule tot het onderhavige Verdrag wordt
verwezen, zijn tekst en vertaling geplaatst in Trb. 1966, 139.
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Van het op 8 juli 1964 te Genève tot stand gekomen Verdrag Nr. 121
betreffende de prestaties bij arbeidsongevallen en beroepsziekten is de
tekst geplaatst in Trb. 1965, 16 en is de vertaling geplaatst in Trb. 1966,
137; zie ook, laatstelijk, Trb. 1986, 147. Van de op dezelfde datum en
plaats tot stand gekomen gelijknamige Aanbeveling 121 zijn tekst en
vertaling geplaatst in rubriek J van Trb. 1966, 139.

Van het op 22 juni 1965 te Genève tot stand gekomen Verdrag Nr. 123
betreffende de minimum toelatingsleeftijd voor ondergronds werk in de
mijnen, naar welk Verdrag in de preambule tot het onderhavige Verdrag
wordt verwezen, is de tekst geplaatst in Trb. 1966, 141 en is de verta-
ling geplaatst in Trb. 1967, 29; zie ook, laatstelijk, Trb. 1977, 52. Van de
op dezelfde datum en plaats tot stand gekomen gelijknamige Aanbeve-
ling 124, naar welke Aanbeveling in de preambule tot het onderhavige
Verdrag wordt verwezen, zijn tekst en vertaling geplaatst in Trb. 1968,
174.

Van het op 23 juni 1965 te Genève tot stand gekomen Verdrag Nr. 124
betreffende het medisch onderzoek naar de geschiktheid van jeugdige
personen voor tewerkstelling ondergronds in de mijnen, naar welk Ver-
drag in de preambule tot het onderhavige Verdrag wordt verwezen, is de
tekst geplaatst in Trb. 1966, 142 en is de vertaling geplaatst in Trb. 1967,
30; zie ook Trb. 1969, 119.

Van het op 20 juni 1977 te Genève tot stand gekomen Verdrag Nr. 148
betreffende de bescherming van werknemers tegen beroepsrisico’s in het
werkmilieu als gevolg van luchtverontreiniging, lawaai en trillingen en
van de op dezelfde datum en plaats tot stand gekomen gelijknamige
Aanbeveling 156, naar welk Verdrag en welke Aanbeveling in de pream-
bule tot het onderhavige Verdrag wordt verwezen, zijn tekst en vertaling
geplaatst in Trb. 1978, 26.

Van het op 22 juni 1981 te Genève tot stand gekomen Verdrag Nr. 155
betreffende arbeidsveiligheid, gezondheid en het arbeidsmilieu en de op
dezelfde datum en plaats tot stand gekomen gelijknamige Aanbeveling
Nr. 164, naar welk Verdrag en welke Aanbeveling in de preambule tot
het onderhavige Verdrag wordt verwezen, is de tekst geplaatst in
Trb. 1981, 243 en is de vertaling geplaatst in Trb. 1982, 100; zie ook
Trb. 1991, 165.

Van het op 26 juni 1985 te Genève tot stand gekomen Verdrag nr. 161,
betreffende bedrijfsgezondheidsdiensten en de op dezelfde datum en
plaats tot stand gekomen gelijknamige Aanbeveling 171, naar welk Ver-
drag en welke Aanbeveling in de preambule tot het onderhavige Verdrag
wordt verwezen, zijn tekst en vertaling geplaatst in Trb. 1986, 85.

Van het op 24 juni 1986 te Genève tot stand gekomen Verdrag Nr. 162
betreffende de veiligheid bij het gebruik van asbest en de op dezelfde
datum en plaats tot stand gekomen gelijknamige Aanbeveling 172, naar
welk Verdrag en welke Aanbeveling in de preambule tot het onderhavige
Verdrag wordt verwezen, is de tekst geplaatst in Trb. 1987, 87 en is de
vertaling geplaatst in Trb. 1988, 110.

Van het op 20 juni 1988 te Genève tot stand gekomen Verdrag
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Nr. 167, betreffende de veiligheid en gezondheid in het bouwbedrijf en
de op dezelfde datum en plaats tot stand gekomen gelijknamige Aanbe-
veling 175, naar welk Verdrag en welke Aanbeveling in de preambule
tot het onderhavige Verdrag wordt verwezen, is de tekst geplaatst in
Trb. 1989, 139 en is de vertaling geplaatst in Trb. 1990, 48.

Van het op 25 juni 1990 te Genève tot stand gekomen Verdrag
Nr. 170, betreffende veiligheid bij het gebruik van chemische stoffen bij
de arbeid en de op dezelfde datum en plaats tot stand gekomen gelijk-
namige Aanbeveling 177, naar welk Verdrag en welke Aanbeveling in
de preambule tot het onderhavige Verdrag wordt verwezen, is de tekst
geplaatst in Trb. 1990, 152 en is de vertaling geplaatst in Trb. 1993, 31.

Van het op 22 juni 1993 te Genève tot stand gekomen Verdrag Nr. 174
betreffende het voorkomen van zware industriële ongevallen en de op
dezelfde datum en plaats tot stand gekomen gelijknamige Aanbeveling
181, naar welk Verdrag en welke Aanbeveling in de preambule tot het
onderhavige Verdrag wordt verwezen, is de tekst geplaatst in Trb. 1993,
161.

De Algemene Conferentie heeft op 22 juni 1995 tijdens haar tweeën-
tachtigste zitting te Genève aangenomen Aanbeveling 183 betreffende de
veiligheid en gezondheid in mijnen. De tekst van de Aanbeveling luidt
als volgt:
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Recommendation concerning safety and health in mines

The General Conference of the International Labour Organization,

Having been convened at Geneva by the Governing Body of the Inter-
national Labour Office, and having met in its Eighty-second Session on
6 June 1995, and

Noting the relevant international labour Conventions and Recommen-
dations and, in particular, the Abolition of Forced Labour Convention,
1957; the Radiation Protection Convention and Recommendation 1960;
the Guarding of Machinery Convention and Recommendation, 1963; the
Employment Injury Benefits Convention and Recommendation, 1964;
the Minimum Age (Underground Work) Convention and Recommenda-
tion, 1965; the Medical Examination of Young Persons (Underground
Work) Convention, 1965; the Working Environment (Air Pollution,
Noise and Vibration) Convention and Recommendation, 1977; the Occu-
pational Safety and Health Convention and Recommendation, 1981; the
Occupational Health Services Convention and Recommendation, 1985;
the Asbestos Convention and Recommendation, 1986; the Safety and
Health in Construction Convention and Recommendation, 1988; the
Chemicals Convention and Recommendation, 1990; and the Prevention
of Major Industrial Accidents Convention and Recommendation, 1993
and

Considering that workers have a need for, and a right to, information,
training and genuine consultation on, and participation in the prepara-
tion and implementation of safety and health measures concerning the
hazards and risks they face in the mining industry, and

Recognizing that it is desirable to prevent any fatalities, injuries or ill
health affecting workers or members of the public or damage to the envi-
ronment arising from mining operations, and

Having regard to the need for cooperation between the International
Labour Organization, the World Health Organization, the International
Atomic Energy Agency and other relevant institutions and noting the rel-
evant instruments, codes of practice, codes and guidelines issued by
these organizations, and

Having decided upon the adoption of certain proposals with regard to
safety and health in mines, which is the fourth item on the agenda of the
session, and

Having determined that these proposals shall take the form of a Rec-
ommendation supplementing the Safety and Health in Mines Conven-
tion;
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Recommandation concernant la securité et la santé dans les mines

La Conférence générale de l’Organisation internationale du Travail.

Convoquée à Genève par le Conseil d’administration du Bureau inter-
national du Travail, et s’y étant réunie le 6 juin 1995 en sa quatre-vingt-
deuxième session;

Notant les conventions et recommandations internationales du travail
pertinentes, en particulier la convention sur l’abolition du travail forcé,
1957; la convention et la recommandation sur la protection contre les
radiations, 1960; la convention et la recommandation sur la protection
des machines, 1963; la convention et la recommandation concernant les
prestations en cas d’accidents du travail et de maladies professionnelles,
1964; la convention et la recommandation sur l’âge minimum (travaux
souterrains), 1965; la convention sur l’examen médical des adolescents
(travaux souterrains), 1965; la convention et la recommandation sur le
milieu de travail (pollution de l’air, bruit et vibrations), 1977; la conven-
tion et la recommandation sur la sécurité et la santé des travailleurs,
1981; la convention et la recommandation sur les services de santé au
travail, 1985; la convention et la recommandation sur l’amiante, 1986;
la convention et la recommandation sur la sécurité et la santé dans la
construction, 1988; la convention et la recommandation sur les produits
chimiques, 1990, et la convention et la recommandation sur la préven-
tion des accidents industriels majeurs, 1993;

Considérant le besoin et le droit que les travailleurs ont d’être infor-
més, d’être formés et consultés de manière effective ainsi que de parti-
ciper à la préparation et la mise en œuvre de mesures relatives à la sécu-
rité et à la santé au sujet des dangers et des risques auxquels ils sont
exposés dans l’industrie minière;

Reconnaissant qu’il est souhaitable de prévenir tout accident mortel,
lésion ou atteinte à la santé que pourraient subir les travailleurs ou la
population, ainsi que les dommages à l’environnement qui peuvent
résulter de l’exploitation minière;

Tenant compte de la nécessité d’une coopération entre l’Organisation
internationale du Travail, l’Organisation mondiale de la santé, l’Agence
internationale de l’énergie atomique et les autres institutions compéten-
tes, et notant les instruments, recueils de directives pratiques; codes et
directives pertinents publiés par ces organisations;

Après avoir décidé d’adopter diverses propositions relatives à la sécu-
rité et à la santé dans les mines, question qui constitue le quatrième point
de l’ordre du jour de la session;

Après avoir décidé que ces propositions prendraient la forme d’une
recommandation complétant la convention concernant la sécurité et la
santé dans les mines,
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adopts this twenty-second day of June of the year one thousand nine
hundred and ninety-five the following Recommendation, which may by
cited as the Safety and Health in Mines Recommendation, 1995:

I. GENERAL PROVISIONS

1. This provisions of this Recommendation supplement those of the
Safety and Health in Mines Convention, 1995 (herafter referred to as
‘‘the Convention’’), and should be applied to conjunction with them.

2. This Recommendation applies to all mines.

3. (1) In the light of national conditions and practice and after con-
sultation with the most representative organizations of employers and
workers concerned, a Member should formulate, carry out and periodi-
cally review a coherent policy on safety and health in mines.

(2) The consultations provided for by Article 3 of the Convention
should include consultations with the most representative organizations
of employers and workers on the effect of the length of working hours,
night work and shift work on workers’ safety and health. After such con-
sultations, the Member should take the necessary measures in relation to
working time and, in particular, to maximum daily working hours and
minimum daily rest periods.

4. The competent authority should have properly qualified and trained
staff with the appropriate skills, and sufficient technical and professional
support, to inspect, investigate, assess and advise on the matters dealt
with in the convention and to ensure compliance with national laws and
regulations.

5. Measures should be taken to encourage and promote:
a) research into and exchange of information on safety and health in

mines at the national and international level;
b) specific assistance by the competent authority to small mines with

a view to:
(i) assisting in transfer of technical know-how;

(ii) establishing preventive safety and health programmes; and
(iii) encouraging cooperation and consultation between employers and

workers and their representatives; and
c) programmes or systems for the rehabilitation and reintegration of

workers who have sustained occupational injuries or illnesses.

6. Requirements relating to the supervision of safety and health in
mines pursuant to Article 5, paragraph 2, of the Convention should,
where appropriate, include those concerning:
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adopte, ce vingt-deuxième jour de juin mil neuf cent quatre-vingt
quinze, la recommandation ci-après, qui sera dénommée Recommanda-
tion sur la sécurité et la santé dans les mines, 1995.

I. DISPOSITIONS GÉNÉRALES

1. Les dispositions de la présente recommandation complètent celles
de la convention sur la sécurité et la santé dans les mines, 1995 (ci-après
dénommée «la convention»), et devraient s’appliquer conjointement
avec celles-ci.

2. La présente recommandation s’applique à toutes les mines.

3. (1) Tout Membre devrait, en tenant compte des conditions et de la
pratique nationales, et après consultation avec les organisations les plus
représentatives d’employeurs et de travailleurs intéressées, formuler et
mettre en œuvre une politique cohérente en matière de sécurité et de
santé dans les mines et la revoir périodiquement.

(2) Les consultations prévues à l’article 3 de la convention devraient
inclure des consultations avec les organisations d’employeurs et de tra-
vailleurs les plus représentatives quant aux répercussions de la durée du
travail, du travail de nuit et du travail posté sur la sécurité et la santé des
travailleurs. Au terme de ces consultations, le Membre devrait prendre
les mesures nécessaires relatives aux horaires de travail, et en particu-
lier à la durée maximale journalière du travail et à la durée minimale des
périodes de repos journalier.

4. L’autorité compétente devrait pouvoir compter sur un personnel
dûment qualifié, formé et compétent, disposant d’appuis techniques et
professionnels suffisants pour inspecter, enquêter, fournir une évaluation
et des conseils au sujet des questions traitées dans la convention, et assu-
rer le respect de la législation nationale.

5. Des mesures devraient être prises pour encourager et promouvoir:
a) la recherche et l’échange d’informations, aux niveaux national et

international sur la sécurité et la santé dans les mines;
b) l’octroi d’une assistance spécifique aux petites entreprises miniè-

res par l’autorité compétente, en vue:
(i) d’aider au transfert de connaissances techniques;

(ii) d’instaurer des programmes de sécurité et de santé préventifs; et
(iii) de promouvoir la coopération et les consultations entre les em-

ployeurs et les travailleurs et leurs représentants; et
c) des programmes ou des systèmes de rééducation et de réintégra-

tion des travailleurs victimes d’une lésion ou d’une maladie profession-
nelle.

6. Les dispositions relatives à la surveillance de la sécurité et de la
santé dans les mines prévues à l’article 5, paragraphe 2, de la conven-
tion devraient, lorsqu’il y a lieu, comprendre des prescriptions concer-
nant:
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a) certification and training;
b) inspection of the mine, mining equipment and installations;
c) supervision of the handling, transportation, storage and use of

explosives and of hazardous substances used or produced in the mining
process;

d) performance of work on electrical equipment and installations;
and

e) supervision of workers.

7. Requirements pursuant to Article 5, paragraph 4, of the Conven-
tion, could provide that the suppliers of equipment, appliances, hazard-
ous products and substances to the mine should ensure their compliance
with national standards on safety and health, label products clearly and
provide comprehensible information and instruction.

8. Requirements relating to mine rescue and first aid pursuant to Arti-
cle 5, paragraph 4a), of the Convention and to appropriate medical facili-
ties for emergency care could cover:

a) organizational arrangements;
b) equipment to be provided;
c) standards for training;
d) training of workers and participation in drills;
e) the appropriate number of trained persons to be available;

f) an appropriate communication system;
g) an effective system to give warning of danger;
h) provision and maintenance of means of escape and rescue;

i) establishment of a mine rescue team or teams;

j) periodic medical assessment of suitability of, and regular training
for, the persons on the mine rescue team or teams;

k) medical attention and transportation to receive medical attention,
both at no cost to workers who have suffered an injury or illness at the
workplace;

l) coordination with local authorities;
m) measures to promote international cooperation in this field.

9. Requirements pursuant to Article 5, paragraph 4b), of the Conven-
tion, could cover the specifications and standards of the type of self-
rescuers to be provided and, in particular, in the case of mines suscep-
tible to gas outbursts and other mines where appropriate, the provision
of self-contained respiratory devices.
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a) l’habilitation et la formation des personnes;
b) l’inspection de la mine, de ses équipements et installations;
c) l’organisation et le contrôle de la manutention, du transport, du

stockage et de l’utilisation des explosifs ainsi que des substances dan-
gereuses utilisées ou produites au cours des travaux miniers;

d) les travaux relatifs aux équipements et aux installations électri-
ques;

e) l’encadrement des travailleurs.

7. Les prescriptions prévues à l’article 5, paragraphe 4, de la conven-
tion pourraient prévoir que les fournisseurs d’équipements, d’accessoi-
res et de produits et substances dangereux à la mine devraient être tenus
de veiller à leur conformité avec les normes de sécurité et de santé natio-
nales, d’étiqueter clairement les produits et de fournir des instructions et
des informations intelligibles.

8. Les prescriptions relatives au sauvetage dans les mines et aux pre-
miers soins visées à l’article 5, paragraphe 4 a), de la convention ainsi
qu’aux installations médicales appropriées pour les cas d’urgence pour-
raient porter notamment sur:

a) les mesures d’organisation;
b) l’équipement à fournir;
c) les normes de formation;
d) la formation des travailleurs et leur participation à des exercices;
e) le nombre requis de personnes formées qui devraient être dispo-

nibles;
f) un système de communication approprié;
g) un système d’alarme efficace pour avertir du danger;
h) l’aménagement et l’entretien de dispositifs d’évacuation et de

secours;
i) la constitution d’une équipe ou d’équipes de sauvetage dans la

mine;
j) un examen médical d’aptitude périodique et des exercices régu-

liers pour la ou les équipes;
k) des soins médicaux ainsi que le transport vers ces soins des tra-

vailleurs victimes de blessures ou de maladies sur le lieu de travail, dans
les deux cas sans frais pour eux;

l) la coordination avec les autorités locales;
m) les mesures destinées à promouvoir la coopération internationale

dans ce domaine.

9. Les prescriptions prévues à l’article 5, paragraphe 4 b), de la
convention pourraient porter sur les spécifications et normes du type
d’appareils respiratoires de sauvetage à fournir et, notamment dans le
cas des mines sujettes à des dégagements instantanés de gaz ou d’autres
mines où cela peut être approprié, prévoir la fourniture d’appareils res-
piratoires autonomes.
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10. National laws and regulations should prescribe measures for the
safe use and maintenance of remote control equipment.

11. National laws and regulations should specify that the employer
should take appropriate measures for the protection of workers working
alone or in isolation.

II. PREVENTIVE AND PROTECTIVE MEASURES AT THE MINE

12. Employers should undertake hazard assessment and risk analysis
and then develop and implement, where appropriate, systems to manage
the risk.

13. In order to maintain the stability of the ground, in accordance
with Article 7c) of the Convention, the employer should take all appro-
priate measures to:

a) monitor and control the movement of strata;
b) as may be necessary, provide effective support of the roof, sides

and floor of the mine workings, except for those areas where the mining
methods selected allow for the controlled collapse of the ground;

c) monitor and control the sides of surface mines to prevent material
from falling or sliding into the pit and endangering workers; and

d) ensure that dams, lagoons, tailings and other such impoundments
are adequately designed, constructed and controlled to prevent dangers
from sliding material or collapse.

14. Pursuant to Article 7d) of the Convention, separate means of
egress should be as independent of each other as possible; arrangements
should be made and equipment provided for the safe evacuation of
workers in case of danger.

15. Pursuant to Article 7f) of the Convention, all underground mine
workings to which workers have access, and other areas as necessary,
should be ventilated in an appropriate manner to maintain an atmos-
phere:

a) in which the risk of explosions is eliminated or minimized;
b) in which working conditions are adequate, having regard to the

working method being used and the physical demands placed on the
workers; and

c) that complies with national standards on dusts, gases, radiation
and climatic conditions; where national standards do not exist, the
employer should give consideration to international standards.

16. The particular hazards referred to in Article 7g) of the Conven-
tion requiring an operating plan and procedures might include:
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10. La législation nationale devrait prescrire des mesures propres à
assurer l’utilisation et l’entretien sans danger des équipements de contrôle
à distance.

11. La législation nationale devrait spécifier que l’employeur devrait
prendre les mesures propres à assurer la protection des travailleurs qui
travaillent seuls ou de façon isolée.

II. MESURES DE PRÉVENTION ET DE PROTECTION À LA MINE

12. Les employeurs devraient procéder à des évaluations des dangers
et à des analyses de risques et, sur cette base, élaborer et mettre en
œuvre, s’il y a lieu, des systèmes de gestion de ces risques.

13. En vue d’assurer la stabilité du terrain, ainsi qu’il est prévu à
l’article 7 c) de la convention, l’employeur devrait prendre toutes les
mesures appropriées pour:

a) surveiller et contrôler les mouvements de terrain;
b) le cas échéant, réaliser un soutènement effectif du toit, des pare-

ments et du sol des travaux miniers, sauf aux endroits où les méthodes
d’extraction choisies permettent un affaissement maı̂trisé du terrain;

c) surveiller et contrôler les parements des mines à ciel ouvert afin
d’empêcher que les matériaux chutent ou glissent dans l’excavation et
mettent en danger les travailleurs; et

d) faire en sorte que les barrages, bassins de décantation, dépôts de
résidus et autres dispositifs similaires soient convenablement conçus,
construits et contrôlés afin de prévenir les dangers qui résultent de glis-
sements de matériaux ou d’effondrements.

14. Les voies séparées prévues à l’article 7 d) de la convention
devraient être aussi indépendantes l’une de l’autre que possible, et des
arrangements et équipements spéciaux devraient être prévus pour assu-
rer une évacuation sûre des travailleurs en cas de danger.

15. En application de l’article 7 f) de la convention, tous les travaux
miniers souterrains auxquels les travailleurs ont accès, ainsi que d’autres
zones s’il y a lieu, devraient être ventilés de manière appropriée afin d’y
maintenir une atmosphère:

a) où le risque d’explosion soit éliminé ou réduit au minimum;
b) dans laquelle les conditions de travail sont satisfaisantes, compte

tenu de la méthode de travail utilisée et de l’effort physique requis des
travailleurs; et

c) dont la qualité soit conforme aux normes nationales relatives aux
poussières, gaz, radiations et conditions climatiques; lorsque des normes
nationales n’existent pas, l’employeur devrait prendre en considération
les normes internationales.

16. Les risques particuliers mentionnés à l’article 7 g) de la conven-
tion qui exigent un plan d’exploitation et des procédures y relatives
pourraient comprendre:
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a) mine fires and explosions;
b) gas outbursts;
c) rockbursts;
d) an inrush of water or semi-solids;
e) rockfalls;
f) sesceptibility of areas to seismic movements;
g) hazards related to work carried oud near dangerous openings or

under particularly difficult geological circumstances;

h) loss of ventilation.

17. Measures that employers could take pursuant to Article 7h) of the
Convention should include, where applicable, prohibiting persons from
carrying underground any item, object or substance which could initiate
a fire, explosion or dangerous occurence.

18. Pursuant to Article 7i) of the Convention, mine facilities should
include, where appropriate, sufficient fireproof and self-contained cham-
bers to provide refuge for workers in the event of an emergency. The
self-contained chambers should be easily identifiable and accessible,
particularly when visibility is poor.

19. The emergency response plan referred to in Article 8 of the Con-
vention might include:

a) effective site emergency plans;
b) provision for the cessation of work and evacuation of the workers

in an emergency;
c) adequate training in emergency procedures and in the use of

equipment;
d) adequate protection of the public and the environment;
e) provision of information to, and consultation with, appropriate

bodies and organizations;

20. The hazards referred to in Article 9 of the Convention might
include:

a) airborne dusts;
b) flammable, toxic, noxious and other mine gases;
c) fumes and hazardous substances;
d) exhaust fumes from diesel engines;
e) oxygen deficiency;
f) radiation from rock strata, equipment or other sources;

g) noise and vibration;
h) extreme temperatures;
i) high levels of humidity;
j) insufficient lighting or ventilation;
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a) les incendies et les explosions dans les mines;
b) les dégagements instantanés de gaz;
c) les coups de terrain;
d) l’irruption d’eau ou de matières semi-solides;
e) les éboulements;
f) le risque de mouvements sismiques dans la zone;
g) les risques liés à des travaux effectués à proximité d’ouvertures

dangereuses ou dans des conditions géologiques particulièrement diffi-
ciles;

h) une défaillance de la ventilation.

17. Les mesures que les employeurs devraient prendre pour mettre en
œuvre l’article 7 h) de la convention devraient, le cas échéant, inclure
l’interdiction d’emporter au fond tout article, objet ou substance suscep-
tibles de provoquer un incendie, une explosion ou un incident dange-
reux.

18. Conformément à l’article 7 i) de la convention, les installations
minières devraient, lorsque cela est approprié, être dotées d’un nombre
suffisant de refuges incombustibles et autonomes pour abriter les tra-
vailleurs des mines en cas d’urgence. Ces refuges devraient être facile-
ment identifiables et accessibles, en particulier lorsque la visibilité est
faible.

19. Le plan d’action d’urgence mentionné à l’article 8 de la conven-
tion pourrait comporter:

a) des plans d’urgence efficaces sur site;
b) des dispositions pour l’arrêt du travail et l’évacuation des tra-

vailleurs en cas d’urgence;
c) une formation appropriée relative aux procédures d’urgence et à

l’utilisation des équipements;
d) une protection appropriée de la population et de l’environnement;
e) l’information et la consultation des organes et organisations idoi-

nes.

20. Les dangers mentionnés à l’article 9 de la convention pourraient
inclure:

a) les poussières en suspension;
b) les gaz de mine inflammables, toxiques, délétères et autres;
c) les vapeurs et les substances dangereuses;
d) les gaz d’échappement des moteurs;
e) le manque d’oxygène;
f) la radioactivité émanant de roches, d’équipements ou d’autres

sources;
g) le bruit et les vibrations;
h) les températures extrêmes;
i) les niveaux élevés d’humidité;
j) un éclairage ou une ventilation insuffisants;
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k) hazards related to work carried out at high altitudes or extreme
depths, or in confined spaces;

l) hazards associated with manual handling;
m) hazards related to mechanical equipment and electrical installa-

tions;
n) hazards resulting from a combination of any of the above.

21. Measures pursuant to Article 9 of the Convention might include:

a) technical and organizational measures applied to relevant mining
activities or to the plant, machinery, equipment, appliances or structures;

b) where it is not possible to have recourse to the measures referred
to in a) above, other effective measures, including the use of personal
protective equipment and protective clothing at no cost to the worker;

c) where reproductive health hazards and risks have been identified,
training and special technical and organizational measures, including the
right to alternative work, where appropriate, without any loss of salary,
especially during health risk periods such as pregnancy and breast-
feeding;

d) regular monitoring and inspection of areas where hazards are
present or likely to be present.

22. The types of protective equipment and facilities referred to in
Article 9c) of the Convention could include:

a) roll-over and falling object protective structures;

b) equipment seat belts and harnesses;
c) fully enclosed pressurized cabins;
d) self-contained rescue chambers;
e) emergency showers and eye wash stations.

23. In implementing Article 10b) of the Convention, employers
should:

a) ensure appropriate inspections of each workplace at the mine, and
in particular, of the atmosphere, ground conditions, machinery, equip-
ment and appliances therein, including where necessary pre-shift inspec-
tions; and

b) keep written records of inspections, defects and corrective meas-
ures and make such records available at the mine.

24. Where appropriate, the health surveillance referred to in Article
11 of the Convention should, at no cost to the worker and without any
discrimination or retaliation whatsoever:

a) provide the opportunity to undergo medical examination related to
the requirements of the tasks to be performed, prior to or just after com-
mencing employment and thereafter on a continuing basis; and
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k) les risques liés aux travaux effectués à haute altitude, à des pro-
fondeurs extrêmes ou dans des espaces confinés;

l) les risques liés à la manutention;
m) les risques liés aux équipements mécaniques et aux installations

électriques;
n) les risques découlant de la conjugaison de deux ou plusieurs dan-

gers énumérés ci-dessus.

21. Les mesures prévues à l’article 9 de la convention pourraient
comprendre:

a) des mesures techniques et d’organisation s’appliquant aux acti-
vités minières visées ou aux installations, aux machines, à l’équipement,
aux accessoires ou aux structures;

b) lorsqu’il n’est pas possible d’avoir recours aux mesures mention-
nées à l’alinéa a) ci-dessus, d’autres dispositions efficaces, y compris le
recours à des équipements de protection individuelle et à des vêtements
de protection, sans frais pour le travailleur;

c) lorsque des dangers et des risques génésiques ont été identifiés,
une formation et l’adoption de mesures techniques et d’organisation spé-
ciales y compris, le cas échéant, le droit d’obtenir d’autres tâches sans
perte de salaire, en particulier au cours des périodes de risques pour la
santé, telles que la grossesse et l’allaitement;

d) la surveillance et l’inspection régulières des zones où les dangers
existent ou sont susceptibles d’exister.

22. Les équipements et dispositifs de protection visés dans l’arti-
cle 9 c) de la convention pourraient inclure:

a) des structures de protection contre le basculement ou la chute
d’objets;

b) des ceintures et harnais de sécurité;
c) des cabines pressurisées étanches;
d) des refuges autonomes;
e) des douches de secours et des fontaines oculaires.

23. En appliquant l’article 10 b) de la convention, les employeurs
devraient:

a) veiller, y compris, le cas échéant, avant le début du poste, à l’ins-
pection appropriée de chaque lieu de travail dans la mine et, en particu-
lier, de l’atmosphère, des conditions du terrain, des machines, des équi-
pements et des accessoires qui s’y trouvent; et

b) tenir un registre des inspections effectuées, des défauts et des
mesures correctives prises et le tenir à disposition dans la mine.

24. Le cas échéant, la surveillance médicale prévue à l’article 11 de
la convention devrait, sans frais pour le travailleur et sans qu’il puisse
faire l’objet de quelques discrimination ou représailles que ce soit:

a) inclure la possibilité de subir un examen médical en fonction des
exigences inhérentes aux tâches à effectuer, avant le début de l’emploi
ou juste après et, par la suite, de manière régulière;
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b) provide, where possible, for reintegration or rehabilitation of work-
ers unable to undertake their normal duties due to occupational injury or
illness.

25. Pursuant to Article 5, paragraph 4e), of the Convention, employ-
ers should where appropriate, provide and maintain at no cost to the
worker:

a) sufficient and suitable toilets, showers, wash-basins and changing
facilities which are, where appropriate, gender-specific;

b) adequate facilities for the storage, laundering and drying of clothes;

c) adequate supplies of potable drinking-water in suitable places; and
d) adequate and hygienic facilities for taking meals.

III. RIGHTS AND DUTIES OF WORKERS AND THEIR REPRESENTATIVES

26. Pursuant to Article 13 of the Convention, workers and their safety
and health representatives should receive or have access to, where
appropriate, information which should include:

a) where practicable, notice of any safety or health related visit to the
mine by the competent authority;

b) reports of inspections conducted by the competent authority or the
employer, including inspections of machinery or equipment;

c) copies of orders or instructions issued by the competent authority
in respect of safety and health matters;

d) reports of accidents, injuries, instances of ill health and other
occurences affecting safety and health prepared by the competent author-
ity or the employer;

e) information and notices on all hazards at work including hazard-
ous, toxic or harmfull materials, agents or substances used at the mine;

f) any other documentation concerning safety and health that the
employer is required to maintain;

g) immediate notification of accidents and dangerous occurrences;
and

h) any health studies conducted in respect of hazards present in the
workplace.

27. Provisions to be made pursuant to Article 13, paragraph 1e ), of
the Convention could include requirements for:

a) notification of supervisors and safety and health representatives of
the danger referred to in that provisions;

b) participation by senior representatives of the employer and repre-
sentatives of the workers in endeavouring to resolve the issue;

c) participation, where necessary, by a representative of the compe-
tent authority to assist in resolution of the issue;
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b) inclure, lorsque cela est possible, la réintégration ou la réadapta-
tion des travailleurs incapables d’effectuer leurs tâches habituelles en
raison d’une lésion ou d’une maladie professionnelles.

25. Conformément à l’article 5 paragraphe 4 e) de la convention, les
employeurs devraient, lorsqu’il y a lieu, fournir et maintenir en bon état,
sans frais pour les travailleurs:

a) des toilettes, douches, lavabos, ainsi que des installations pour
changer de vêtements, adaptés et en nombre suffisant, à l’usage séparé
des hommes et des femmes;

b) des installations appropriées pour ranger, laver et sécher les vête-
ments;

c) un volume suffisant d’eau potable à des endroits appropriés;
d) des locaux appropriés et hygiéniques pour prendre les repas.

III. DROITS ET OBLIGATIONS DES TRAVAILLEURS ET DE LEURS DÉLÉGUÉS

26. En application de l’article 13 de la convention, les travailleurs et
leurs délégués à la sécurité et la santé devraient recevoir ou avoir accès,
selon le cas, à l’information qui devrait inclure:

a) lorsque cela est possible, la notification de toute visite à la mine
qui se rapporte à la sécurité et à la santé d’un représentant de l’autorité
compétente;

b) les rapports sur les inspections menées par l’autorité compétente
ou par l’employeur, y compris les inspections des machines ou des équi-
pements;

c) des copies des injonctions ou instructions émanant de l’autorité
compétente en matière de sécurité et de santé;

d) les rapports, établis par l’autorité compétente ou par l’employeur,
sur les accidents, les lésions, les cas de détérioration de la santé et autres
incidents qui concernent la sécurité et la santé;

e) des informations et notifications relatives à tous les dangers du tra-
vail, y compris les matériaux, substances ou agents dangereux, toxiques
ou nocifs utilisés à la mine;

f) toute autre documentation concernant la sécurité et la santé que
l’employeur doit conserver;

g) la notification immédiate des accidents et autres incidents dange-
reux; et

h) toutes les études de santé menées sur les dangers qui existent sur
le lieu de travail.

27. Les dispositions visant à mettre en œuvre l’article 13, paragraphe
1 e), de la convention pourraient prévoir:

a) la notification du danger visé à cet alinéa aux supérieurs et aux
délégués à la sécurité et à la santé;

b) la participation de représentants confirmés de l’employeur et de
délégués des travailleurs à la recherche d’une solution;

c) si nécessaire, la participation d’un représentant de l’autorité com-
pétente pour aider à la recherche d’une solution;
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d) non-loss of pay for the worker and, where appropriate, assignment
to suitable alternative work;

e) notification, to be given to any worker who is requested to per-
form work in the area concerned, of the fact that another worker has
refused to work there and of the reasons therefor.

28. Pursuant to Article 13, paragraph 2, of the Convention, the rights
of safety and health representatives should include, where appropriate,
the right:

a) to appropriate training during working time, without loss of pay,
on their rights and functions as safety and health representatives and on
safety and health matters;

b) of access to appropriate facilities necessary to perform their func-
tions;

c) to receive their normal pay for all time spent exercising their
rights and performing their functions as safety and health representa-
tives; and

d) to assist and advise workers who have removed themselves from
a workplace because they believe their safety or health has been endan-
gered.

29. Safety and health representatives should, where appropriate, give
reasonable notice to the employer of their intention to monitor or inves-
tigate safety and health matters, as provided for in Article 13, paragraph
2b)(ii), of the Convention.

30. (1) All persons should have a duty to:
a) refrain from arbitrarily disconnecting, changing or removing safety

devices fitted to machinery, equipment, appliances, tools, plant and
buildings; and

b) use such safety devices correctly.
(2) Employers should have a duty to provide workers with appropri-

ate training and instructions so as to enable them to comply with the
duties described in subparagraph 1) above.

IV. COOPERATION

31. Measures to encourage cooperation as provided for in Article 15
of the Convention should include:

a) the establishment of cooperative mechanisms, such as safety and
health committees, with equal representation of employers and workers
and having such powers and functions as may be prescribed, including
powers to conduct joint inspections;

b) the appointment by the employer of suitably qualified and experi-
enced persons to promote safety and health;

c) the training of workers and their safety and health representatives;
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d) le maintien du salaire pour le travailleur et, s’il y a lieu, son affec-
tation à d’autres tâches appropriées;

e) la notification à tout travailleur auquel il est demandé d’effectuer
un travail dans la zone en question du fait qu’un autre travailleur a refusé
d’y travailler et des raisons du refus.

28. En application de l’article 13, paragraphe 2, de la convention, les
droits reconnus aux délégues des travailleurs à la sécurité et à la santé
devraient inclure, le cas échéant:

a) le droit à une formation appropriée pendant le temps de travail,
sans perte de salaire, pour connaı̂tre leurs droits et leurs fonctions en tant
que délégués à la sécurité et la santé et se familiariser avec les questions
relatives à la sécurité et à la santé;

b) celui de disposer d’installations appropriées nécessaires pour s’ac-
quitter de leurs fonctions;

c) celui de recevoir leur salaire normal pour tout le temps qu’ils
consacrent à l’exercice de leurs droits et de leurs fonctions en tant que
délégués à la sécurité et à la santé;

d) celui d’aider et de conseiller les travailleurs qui se sont écartés
d’un lieu de travail parce qu’ils estimaient que leur sécurité ou leur santé
y étaient en danger.

29. Les délégués à la sécurité et à la santé devraient, lorsque cela est
approprié, avertir suffisamment à l’avance l’employeur de leur intention
de procéder aux opérations de surveillance ou aux enquêtes relatives à
la sécurité et à la santé prévues à l’article 13, paragraphe 2 b)ii), de la
convention.

30. (1) Toute personne devrait être tenue:
a) de s’abstenir de débrancher, changer ou ôter de manière arbitraire

les dispositifs de sécurité qui équipent les machines, les équipements, les
accessoires, les outils, les installations et les bâtiments;

b) d’utiliser correctement ces dispositifs de sécurité.
(2) Les employeurs devraient être tenus de fournir aux travailleurs la

formation et les instructions nécessaires pour leur permettre de remplir
les obligations viseés au sous-paragraphe (1) ci-dessus.

IV. COOPÉRATION

31. Les mesures visant à encourager la coopération prévue à l’article
15 de la convention devraient porter sur:

a) la mise en place de mécanismes de coopération, tels que des
comités de sécurité et de santé, dans lesquels les employeurs et les tra-
vailleurs seraient représentés sur un pied d’égalité et qui seraient dotés
de pouvoirs et de fonctions à définir, y compris la faculté de procéder à
des inspections conjointes;

b) la nomination par l’employeur de personnes convenablement qua-
lifiées et expérimentées pour promouvoir la sécurité et la santé;

c) la formation des travailleurs et de leurs représentants à la sécurité
et à la santé;
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d) the provision of ongoing safety and health awareness programmes
for workers;

e) the ongoing exchange of information and experience on safety and
health in mines;

f) the consultation of workers and their representatives by the em-
ployer in establishing safety and health policy and procedures; and

g) the inclusion, by the employer, of workers’ representatives in the
investigation of accidents and dangerous occurrences, as provided for in
Article 10d) of the Convention.

V. OTHER PROVISIONS

32. There should be no discrimination or retaliation against any
worker who exercises rights provided by national laws and regulations
or agreed upon by the employers, workers and their representatives.

33. Due regard should be given to the possible impact of mining
activity on the surrounding environment and on the safety of the public.
In particular, this should include the control of subsidence, vibration, fly-
rock, harmful contaminants in the water, air or soil, the safe and effec-
tive management of waste tips and the rehabilitation of mine sites.

The foregoing is the authentic text of the Recommendation duly
adopted by the Genereal Conference of the International Labour Organi-
zation during its Eighty-second Session which was held at Geneva and
declared closed the twenty-second day of June 1995.

IN FAITH WHEREOF we have appended our signatures this twenty-
third day of June 1995.

The President of the Conference

(sd) F. ROSALES ARGU}ELLO

The Director-General of the International Labour Offıce

(sd) M. HANSENNE

426



d) des programmes suivis de sensibilisation des travailleurs aux ques-
tions de sécurité et de santé au travail;

e) l’échange régulier d’informations et de données d’expérience au
sujet de la sécurité et de la santé dans les mines;

f) la consultation par l’employeur des travailleurs et de leurs repré-
sentants lorsque les politiques et procédures en matière de sécurité et de
santé sont établies;

g) l’association, par l’employeur, des représentants des travailleurs
aux enquêtes relatives aux accidents et aux incidents dangereux prévues
à l’article 10 d) de la convention.

V. AUTRES DISPOSITIONS

32. Aucune discrimination ni aucunes représailles ne devraient être
exercées à l’encontre d’un travailleur qui se prévaut d’un droit qui lui
est reconnu par la législation nationale ou par un accord entre les
employeurs, les travailleurs et leurs représentants.

33. Il devrait être dûment tenu compte des répercussions éventuelles
des activités minières sur l’environnement immédiat et sur la sécurité du
public. Cette préoccupation devrait, en particulier, porter sur le contrôle
de l’affaissement, des vibrations, des projections de roche, des polluants
dans l’eau, l’air ou le sol, la gestion sûre et efficace des dépôts de rési-
dus et la réhabilitation des sites de mines.

Le texte qui précède est le texte authentique de la recommandation
dûment adoptée par la Conférence générale de l’Organisation internatio-
nale du Travail dans sa quatre-vingt-deuxième session qui s’est tenue à
Genève et qui a été déclarée close le 22 juin 1995.

EN FOI DE QUOI ont apposé leurs signatures, ce vingt-troisième jour
de juin 1995:

Le Président de la Conférence

(s.) F. ROSALES ARGU}ELLO

Le Directeur général du Bureau international du Travail,

(s.) M. HANSENNE
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Voor de vindplaatsen van de in de Aanbeveling genoemde verdragen
en aanbevelingen zie blz. 22 e.v. van dit Tractatenblad.

Uitgegeven de twaalfde januari 1996.

De Minister van Buitenlandse Zaken,

H. A. F. M. O. VAN MIERLO
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